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Chronique jurassienne, 1915

Tristes debuts : 1'anruSe commence pour nous dans Ies soucis
et l'angoisse. Gelte guerre, que l'on predisait devoir etre de courte
duree, se prolonge, entassant les deuils, les souffrances morales et
physiques et les ruines materielles. Que nous reserve cette annee

ig 15 Rien de bon, assurtiment, et notre avenir n'est rien moins
que rejouissant!

1914 debuta sous d'heurcux auspices, pour le Jura surtout,
malgre nos dissensions politiques : I'agriculture et l'horlogerie
etaient prospisres. Malheureusement, notre industrie a souffert de
la guerre l), comme en temoignent ces chiffres :

Poingonnements de boites de montres effectues en 1914 par nos
bureaux de contröle

Boites or Platine Boites argent Total <yo

x. Bienne 3o.9IO 2 23i.63i 262.543 I I.O
2. Deiemont I.267 56.206 57.473 2.4
3. Noirmont 14.267 34 202.145 2l6.446 9.0
4. Porrentruy 24 — 210.537 2I0.5ÖI 8.8
5. St-Imier l4.073 — 168.185 l82.258 7.6
6. Tramelan — 3o3.238 3O3.238 12.7

Total 6o.54l 36 1.171.942 1.232.519 5i.5
II nous parait interessant de reproduire encore le tableau sui-

vant qui donnera aussi une idee de 1'importance de I'elevage des
chevaux dans le Jura. En 191les syndicats ont re£,u les primes
suivantes :

1. Syndicat Ajoie 6845 fr. pour 342 chevaux
2. « Bellelay 3777 « « i5o «

3. « Clos du Doubs 2711 « « 122 «

4- « Franches Montagncs 7610 « « 311 «

5. « Haut Plateau montagnard 3o5i « «117 «

6. « de la Vallee de la Some ig5o « « 99 «

7. « Tramelan-Erguel iur « « 54 «

8. « Vallee de Tavannes 624 « « 4o «

9. « Vallee de Dciemont 1896 « « 79 «

10. a Avenir Montagnard
(chev. de seile) 1637 « « 3g a

') Pour fairc une comparaison, v. le tableau de 1913 public au debut de la
Chronique de 1914*
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Janvier

Le 2. — M. le coriseiller federal Decoppet est victime d'un
accident peu grave ä Tavanncs.

Le 5. — Dix-sept personnes de Bonfol qui tentaient d'intro-
duire des marchandises en France sont arret^es par des gardes-
frontieres suisses et des douanicrs fran^ais. Neuf de ces iinpru-
dents sont conduits en prison ä Beifort.

Le 5. — M. Joseph Choffat, envoye extraordinaire et ministre
plenipotentiaire de Suisse ä Yienne, donne sa demission. Le Con-
scil federal I'accepte.

— Le four crematoire de Bienne a incinere en i g 14» 5i ca-
davres (26 du sexe masculin et 25 du sexe feminin.)

Le. 26. — Le colonel Audeoud, commandant du ier corps d'ar-
mee, publie un avis annon^ant que la circulation est libre dans
les districts de Porrentruy, Dehimont et Laufon, ä part les
regions fortifiees et le secteur coinpris entre la route de Vcndlin-
court <\ Beurnevtisin par Bonfol ä Röchesy (soit la partie de notre
territoire touchant la zone frontiere 011 se deroule la guerre.)

— On re^oit de nouveau du pötrolc ä fr. o,3o le litre.
— Depuis le d<5but de la guerre au 3i decembre, la ville de

DeUmont a du payer 12,000 fr. pour logements des dtats-majors
qui y sont cantonniis.

Le 7. — M. Chatelain, de Tramelan, part pour la Serbie oü
il occupera un poste de medecin militairc au service de la Groix-
Houge.

— Les habitants de Delemont se plaignent de l'eau potable
qui Ieur est fournie par la source de la Doux. La Municipalite
prend des mesures pour remedier ä ces inconvönients.

— Un corps de 4oo pionniers militaires sont occup(5s ä la
correction de la route de Pierre-Pertuis. Les pentes ne depasserout
pas le 6 n/0 tandis qu'auparavant elles etaient de 12, i4et möme
de 16 %• Mais adieu le pitloresque du rocher perce!

Le 10. - Concours cle ski ä Mont-Soleil. Couchc de neige de
4o ä 5o cm. Bien reussi. -

Le 12. — Contrairement aux vceux exprimes par les jour-
naux de voir un de nos compatriotes jurassiens nomnui ä la place
d'adjoint ä l'intendance de l'impöt, le Conseil-Exteutif choisit un
jeune avocat de l'ancien canton. Le Jura bernois est toujours
victime d'injustices de ce genre!

— On annonce qu'ä Bienne il a (5tö fourni 100,000 rations
de soupe aux necessiteux, du commencement de septembre ä fin
decembre 1914.

— Les dragons cantonnes ä Pojrrentruy depuis le commencement
de la guerre sont remplaces par de l'infanterie et de l'ar-

tillerie.
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Le il\. — Apres la nomination de l'adjoint k l'intendance de

l'impöt, une nouvelle injustice est couunise envcrs les Jurassiens.
La place de conservateur des forets du Jura qui, semblait-il, re-
venait de droit a un ressortissant de nos vallees, est donnee a

un forestier de l'ancien canton
— Parmi les contrcbandiers de Bonfol arreles ä la frontiere

franyaise, huit out ete condamnes a des peines variant de i ä 6

mois de prison en France. Severe
Le 15. — Un jeune soldat, en service ä Goumois, se noie

dans le Doubs, en voulant, dans un moment de loisir, faire une
parlie de barque.

Le 16. — Deces ä Cceuve du cure Barthoulot, vice-doyen du
decanat d'Ajoie, qui s'occupa d'ornithologie.

Le 17. — Le comite de la fete du centenaire de la reunion
du Jura au canton de Berne decide de renvoyer la fete projetec a
des temps meilleurs. Sera-ce aux calendes grecques?

Le 18. — Tremblement de terre qu'011 a ressenti dans le Jura
k 11 h. 35 du soir. Pas de degäts. Duree 3 secondcs.

— Chutes de neige, la premiere cettc annee.
Le 17. — On celebre k St-Iinier le cinquantenaire du pastorat

de M. Georges Fayot, comme pasteur de St-Imier.
Le 20. — Le service postal de Fahy k Montbeliard est suppri-

me, le postilion profitant de ses voyages pour se livrer k un tra-
fic de contrebande!

— La neige ötant, bien gelee, les amateurs lie sports s'cn don-
nent ä cceur joie. Malheureusement, on doit deplorer beaucoup
d'accidents.

Le 26. — A Porrentruy, 011 depense environ 2000 fr". par mois
pour distribution de soupe aux necessiteux.

Le 28. — Dans une grande assemblee populaire qui a eu lieu ä
Bienne, on s'occupe des mesures ä prendre pour parer aux besoins
des chomeurs.

Le 29. — D'un rapport presente par M. le Dr Koby, recteur
de l'ecole cantonale ä Porrentruy ä la Direction de l'lnterieur, il
resulte que, ä part une exception, les sources qui fournissent 1'eau

potable aux communes du district de Porrentruy sont bien captees
et que l'eau est de bonne qualite. Malheureusement, au point de
vue de l'hygiene des voies et des etablissements publics, il y aurait
de grandes ameliorations ä apporter en Ajoie.

— Toute la nuit du 29 au 3o, le canon tonne en Alsace; on
entend meme les mitrailleuses.

Le 3o. — On signale k Moutier et Delemont des agents alle-
mands cherchant ä recruter des ouvriers pour l'Allemagne. Malgre
leurs offres tres allechantes, ils ne rdussissent guere.

Le 3i. — Un petit combat a lieu dans les environs du Largiu
(Bonfol). Un Allemand mort.
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— Le village de Pfetterhouse (Alsace) etant prive de vivres et
de communications, la population suisse des localites voisines dta-
ldit un petit marclie k l'extreme frontiere sur le territoire de Beur-
nevesin. II est supprimö par les autoritds militaires fran^aises.

— Une famille d'origine autricliienne, composee de quatre per-
sonnes, dont deux enfants de deux ans et de sept mois, se donne
la mort par asphyxie ä St-Imier. '

Fevrier
Le icl'. — On rappelle qu'il y a exactement 44 ans que l'armec

franchise entra en Suisse aux Vcrrieres.
— Presque chaque jour, on entend la canonnade : les Alle-

mands tirent sur Pfellerhouse.
— Le Conseil-Executif decide que la ville de Porrentruy ne

peut accorder un subside de 5oo fr. ä 1'ecole libre qui est une
ccole confessionnelle.

— On annonce une forte liausse sur les farines : 5 fr. a5 par
ioo kg-., soit 12 °/0 d'augmentation.

— Un biplan allemand survole l'Äjoie, dans la region de Bon-
fol. La censure militaire interdit aux journaux jurassiens de rap-
porter ce fait. S'il s'etait agi d'un avion franeais, aurait-on fait la
inline defense?

— La commune de Villcret decide d'executer sur son territoire
des travaux de correction k la Suze. Devis: 60,000 fr.

Le 5. — Le redacteur du Petit Jurassien, ä Moutier, est cite
devant le tribunal militaire pour avoir, ecrit, malgre la defense de
la censure, un petit entrefilet sur l'aeroplane allemand qui a ete
vu au-dessus de Bonfol.

Le 5. — Un jeune soldat, cantonnd ä Cornol, rei;oit une balle
en plein front pendant un exercice de tir. II meurt ä l'höpital de

Porrentruy. C'est le quatrieme soldat qui meurt ä Porrentruy de-
puis la mobilisation.

Le 5. — Les boulangers vendent le pain ä raison de 45 ct. le

kg. Tout rencherit, m6me le pain et le travail diminue. Qu'allons-
nous devenir?

Le 6. — De nouveau, des obus allemands sur .territoire suisse!
Le 5 au soir, et le 6, au matin, environ i5 obus sont tombes aux
environ du point 5io, non loin de la borne des trois puissances,
sur le territoire de Beurnevesin. Iis ont balaye un espace d'envi-
ron 4,8oo m2, fracassant des arbres de 20cm. de diamötre, dera-
cinant des sapins, fendant un cerisier sur une longueur de quatre
miitres.

— Grande activite des Allemands ii notre frontiere. Pres du
Largin, ils construisent une barriere de trois metres de hauteur,
garnie de trcillis. A quoi servira-t-elle?



— 252 —

— La Societe de navigation sur Ie Iac de Bierine decide d'ele-
ver son capital-obligations de 5o,ooo 4 60,000 fr. Lcs affaires n'ont
pas ete brillantes en 1914!

Le 8. — On annonce de Moutier la mort de M. ßouvier, vete-
rinairc, ä Tage de 96 ans.

Le 9. — A St-Imier, le Gonseil general vote un credit de dix-
sept millc 5oo fr. pour l'ouverture de la rue de la Paix et la
correction de la rue de la Promenade.

— Pendant qu'une musique militaire joue la retraite a Che-
venez, un cheval qui n'est sans doute pas melomane prend peur,
blesse grievement trois inusiciens et endommage plusieurs instruments!

Le 12. — Deux correspondants du grand journal anglais le
Times, qui habitaient Defömont, ont ete pries par l'autorite
militaire de fixer leur domicile ailleurs! Toujours des tracasseries!

Le 14. — On est tres surpris de la lenteur que met le Con-
seil federal ä faire une reclamation au gouvernement allemand
pour le vol d'un atiroplane au-dessus de l'Aioie et de la pluie
d'obus pres de Beurnevesin. La presse de la Suisse allemande
ne montre aucune indignation ä ce sujet, alors qu'elle fulminait
il y a quelques mois contre les aeroplanes anglais qui survolö-
rent I'Ajoie et le canton de Schaffhouse. Toujours deux poids et
deux mesures! A ce point de vue, la guerre aura pu dessiller
les yeux de bien des Conföddres romands! La censure militaire
interdit, du reste, toule reclamation. C'est pourquoi M. Froidevaux,
redacteur du Petit Jurassien, k Moutier, qui ne s'est pas conforme
aux ordres de la censure, est traduit dcvant, Ie tribunal militaire ä
Berne. II est acquitte.

Le i5. — Aprbs une enquete qui dure deux semaincs il
est reconnu que l'avion qui a survofö un coin de l'Ajoic est
allemand. Le Gonseil föderal reclame des excuses du gouvernement
allemand.

Le 16. — Pas de carnaval, le gouvernement l'ayant interdit.
Personne ne s'en portera plus mal!

Le 20. — 20 fövrier i8i5. Le Jura est röuni au canton de
Berne et ä la Suisse par le Congres de Vienne.

— Le gouvernement allemand exprime au Gonseil föderal ses
vifs regrets au sujet du vol d'un de ses aviateurs sur les
communes de Beurnevesin et de Goeuve.

Le 20. — Jusqu'ä ce jour, la ville de Delemont a d^pense vingt-
cinq mille francs pour frais d'occupation militaire.

Le 21. — A Pörrentruy., 1100 soldats cantonnds en ville sont
invifös ä diner dans les families de la localifö. Bei exemple de
solidarity entre Suisses allemands et romands!

Le 22. — Un avion allemand survole de nouveau le village de
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Beurncvesin et il est salmi par une fusillade des soldats suisses.
Les journaux suisses allemands cherchent ä excuser cette nou-
velle violation de notre frontiere.

Le 25. — Le hois se vend n et 12 fr. les gros quartiers de
foyard et 10 fr. le rondin.

Le 26. — Un soldat vaudois cantonne a Bourrignon est tue
par une balle au cours d'un tir ä blanc. Combien de nos inalheu-
reux soldats ont,-ils dejä perdu la vie au cours de cette cainpagne?

Le 28. — Concert donne k Delemont par une musique militaire,
une sociele de chant du bataillon 28 et la chorale fran^aise de
Delemont. On ne peut que se rejouir de la belle entente qui regne
cntre civils et militaires.

Le 27. — A St-Imier, Ic corps de musique et l'Union chora'e
donnent un concert gratuit en I'honneur des soldats du bataillo.i
29 cantonnds dans le grand village.

Mars

Le icr. — Chutes de neige comme on en vit rareinent.
Le 2. — La 11° division rentre au service. Nos soldats par-

tent allegrement a la garde de nos frontieres.
— Deces ä Porrentruy de M. Pierre Billieux, qui fut profes-

seur pendant quarante ans a I'ecole normale du .Iura.
Le 3. — La neige continue ä tomber et entrave serieusement

les communications. A la montagne de Diesse, la poste ne peut
circuler que grace au deblaiement des routes par les habitants,
aides par une forte equipe de soldats. Aux Franches-Montagnes,
les trains sont arretes par la neige et.la circulation est presque
completement arretee. Lors de la foire de Saignelegier, du betail
est reste dans le train pendant trois heures et demie pres du
ßemont et n'a pu arriver a destination. La troupe vient en aide
aux employes du Saignelegier-Glovelier et le service peut repren-
dre. Mais la tempetc recommence et la circulation est interrompue
pendant 44 heures. Le soir, les forains et marchands ne peuvent
rentrer chez cux et doivent passer la nuit k" Saignelegier.

— Grace ä de pressantes reclamations, il 11'est pas donne suite
au projet des autorites militaires de reunir le bataillon 2 de ca-
rabiers au bataillon 90 (Bälois). Le Jura bernois forme les com-
pagnies 1 et 2 de ce bataillon qui sont incorporees a la Ire
division.

Le 8. — Le Conseil federal supprime pour deux mois le Petit
Jurassien paraissant ä Moutier. On reproche ä ce journal d'avoir
publik des articles contre la neutralite. Notre autorite executive
pretend qu'il cxerce une influence deplorable sur les sentiments de
la population du Jura et travaille sciemment ä la disunion. U11

de ses articles disait que le « Jura bernois est 1'Alsace-Lorraine
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du canton de Berne. » Tous Ies journaux jurassiens trouvent
cette decision trop severe et ne comprennent pas que notre Haute
autorite federale soit tant ä la devotion de la censure.

Le 9. — Quelques shrapnels fram;ais ayant eclate en territoire
allemand pr&s de notre frontiöre, des eclats sont tombes sur le
sol suisse. Peu apres, un officier frangais est venu presenter ses

regrets au sujet de cet incident et la direction du tir a etc recti-
liee immediatement.

— Les officiers d'etat-major de la IIP division offrent un sou-
per aux autorites de la commune de Porrentruy.

Le io. — A Moutier parait un nouvcau journal intitule Le
Petit Rauracien. Aussildt il est saisi et son redacteur, M. Froide-
vaux, cite devant les juges militaires.

Le ri. — Dans un eoncours de chevaux qui a eu lieu ä

Porrentruy, la commission delivre pour 6700 fr. de prix.
— Apres la courte apparition du Petit Rauracien, il se fonde

un nouveau journal ä Moutier, Le Drapeau Jurassien, dont la
naissance donne aussitöt lieu ä des vexations de la part de l'au-
toritö militaire. Dame censure est raide ces temps-ci!

Le 12. — Decös ä Porrentruy de M. Joseph Cesar, qui fut pro-
fesseur pendant 4$ ans ä l'ecole normale et ä l'ecole cantonale de
Porrentruy.

Le 14. — La presse jurassienne publie une protestation adres-
see au Conseil federal au sujet des mesures prises contre le Petit
Jurassien, a Moutier.

— Le conseil municipal de Porrentruy öftre un souper d'adieu
aux officiers de la IIIe division avant leur depart. Excellentes
paroles prononcees par les orateurs, en particulier par trois membres
du Conseil-Executif mobilises.

Le i5. — II resulte de diverses communications tres serieuses
faites aux journaux du pays, que dans la soiree dil i4 au 15, une
escadre composee d'un zeppelin et de deux ou trois aeroplanes a
evolud au-dessus de la vallee du Doubs. On suppose qu'il s'agit
d'une reconnaissance ayant pour but la destruction de l'usine du
Refrain qui fournit la lumiöre et la force ä toute la contree fran-
c;aise voisine.

Le 20. — On rappelle que c'est le 20 mars 1815 que les ple-
nipotentiaires de l'Autriche, de l'Espagne, de la France, de la
Grande-Bretagne, de la Russie, de la Suöde et de la Russie, reu-
nis en congres ä Vienne, signerent, Particle 3 du procös-verbal qui
disposait en faveur de Berne et de Bäle, de l'Ancien Evechö et du
territoire de Bienne. Cet article est ainsi con^u :

Article 3. — La Confederation helvetique, ayant temoigne le
desir que FEveche de Bfde lui füt reuni, et les puissances interve-
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nantes voulant regier definitivement Ie sort de ce pays, le dit Eve-
che et la ville et territoire de Bienne fcront ä l'avenir parlic du
canton de Berne.

« On n'excepte que les districts suivants :

i. Un district d'environ trois cents lieues carrees d'etendue ren-
fermant les communes d'Allschwiler, Schoenbuch, Oberviller, Ter-
weiler, Eningen, Furstenstein, Platten, Pfeffingen, Aescli, Buch,
Reinach, Arlesheim, lequcl sera niuni au canton de Bale.

•i. Une petite enclave situäe pres du village neuchätelois de Li-
gniäres et laquelle etant aujourd'hui, quant ä la juridiction civile,
sous la dependance de Neuchälel, el, quant ä la juridiction criminelle

sous cclle de l'Eveche de Bale, appartiendra en toute souve-
rainete a la principaute de Neuchälel. »

La plupart des journaux jurassiens se plaisent ä constater que
le sifccle que noire pays vient de passer avec la vieille Republique
hernoise nous a ete favorable et que nous avons tout interätä vivre
en paix avec les Bernois.

Le 23. — Incendie de la fabrique de tabacs et cigares Burrus
ä Boncourl. Une centaine d'ouvriers sans travail.

Le 26. — M. Froidevaux, redacteur ä Moutier, est condamne
par le tribunal militaire ä quinze jours de prison pour avoir con-
trevenu trois tois ä I'arräte federal concernant la publication du
Petit Jurnsxien.

Le 3o. — Deces ä Porrentruy de M. Zobrist qui fut professeur
ä 1'dcole cantonale pendant environ trente ans et president de la
Societe jurassienne d'Emulalion.

Avril
Le 5. — U11 biplan militaire frangais venant de Remiremont,

monte par un sous-olficier et un mecanicien, atterrit ä Porrentruy,

apres avoir evolue pendant quelque temps au-dessus de
1'Ajoie. Par ordre de l'aulorite militaire suisse, les deux avia-
teurs sont internes ä St-Gall jusqu'ä la fin de la guerre. Le
biplan doit etre cnvoye ä Dubendorf par la vote des airs, monte
par un aviateur suisse. On y renonce, vu le mauvais temps.

Le 6. — A St-Imier meurt Daniel Christen, äge de y5 ans,
ayant accompli cinquante ans de service comme facteur.

— L'Union des chanteurs jurassiens decide de supprimer les
cötisations et de ne pas organiser de fätes centrales ou regionales

jusqu'ä nouvel ordre. La fortune nette de l'Association se

monte ä 7064 fr.
Le 7. — La caisse d'epargne du district de Courtelary, ap-

partenant, aux communes bourgeoises et municipales de ce
district partage son benefice net de l'ann'äe 1914? soit 7811 fr. entre
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diverses ceuvres d'utilitö publique. Le inontant des depots sc
monte k treize millions et demi de francs.

Le ii. — M. Emile Garrel, de Dicsse, est nommd juge au
tribunal de Neuveville.

— La ville de Bienne vote 1111 credit de 348,800 fr. pour l'tf-
tablisement d'unc canalisation dans le quartier de l'Est.

— L'etat-major du Ier corps d'armee quitte Delemont apres un
long sdjour dans la Vallee.

Le i3. — Pour la troisieme fois, liuit obus allemauds de
i5o mm. tombent sur le territoire suisse pri;s de Beurnevesin, ä

trois cents metres du village. Plusieurs gros arbres sont fracas-
s£s. Les vitres tremblent k Beurnevesin et a Bonfol. Une fois de

plus, nos bons Confederes de la Suisse allemande ne protestent
pas!

Le i4. — Plusieurs personnes de Porrentruy sont condam-
nees par le tribunal militaire a des amendes de 3o a 200 francs
pour avoir voulu exporter des denrees alimentaires en France ou
pour avoir livre de la farine trop blanche.

Le 15. — Des soldats de la IP coinpagnie du bataillon 22 font
une quöte qui produit 135 fr. au profit d'un camarade dont la
maisou a etd detruite par un incendie. Bel exemple de solidarity!

Le 13. — A la foire de Porrentruy tout rencherit : Vacbes
pretes au veau 600 k 85o fr., veaux d'1111 an 2.00 ü 35o fr., ge-
nisses portantes 45o ä 65o fr.; pores de six semaines 65 fr. la
paire. Pommes de terrc : 3 fr. 70 le double decalitre.

Le 22. — Des bruits alarmants circulent ä la frontiere. On
pretend que des soldats allemands ont voulu suivre la route de
Courtayon ä Pfetterhouse, et passer sur une langue de terre
appurtenant ä la Suisse. On raconte qu'un soldat suisse a meine etc
blessfj. Aucun dementi officiel 11'ayant mis fin ä ces bruits, le

grand public est tentii de croire qu'il s'est passe quelque chose,
car, comme dit le proverbe, il n'y a pas de fumee sans feu

Le 24. — A propos du 70p anniversaire de la naissance du
poete Carl Spilteler, 011 rappelle que notre tfcrivain national
suisse a enseigne pendant deux ans l'allemand ct les langues an-
ciennes au Progymnase de Neuveville.

— L'arsenal de Bienne a coute, le terrain y compris, la somme
dc 370,466 fr. 35. La collaudation a eu lieu et tout est accepte.

— M. Fiiglistcr, ingenieur suisse,s'iftant trouve a Louvain lors
de la destruction partielle de cette ville par les Allemands, a l'in-
tention de donner ä Bienne une confeeence avec projections ayant
pour titre : « La verite sur Louvain. » La censure militaire I'in-
terdit. De nombreuses protestations s'elevent k ce sujet dans
toute la Suisse romande.

Le 25. — D'importantes commandes de montres-bracelets des-
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tinees probablement aux troupes en campagne arrivent d'Angle-
terre a differentes fabriques clu Jura bernois. Bonne aubaine en
ces temps de crise!

Le 29. — Une stance de conciliation cntrc les trois partis po-
litiques d'Ajoie a lieu k Porrentruy en presence du bureau du
Conseil-Executif. On voudrait dviter, en ces temps calamiteux, de
casser les elections de juillet 1914- L'entente est faite.

Le 3o. .— L'etat-major de l'armec rend la circulation ä l'ex-
treme frontiere toujours plus difficile. Ainsi, en dehors de l'inte-
rieur des villages situes dans la region ä ban (Vendlincourt, B011-

fol, Beurnevösin, Lugnez, Montignez, Boncourt, Maira), les paysans
ne pourront vaquer ä leurs travaux sans laissez-passer.

Mai

Le Ier. — Le lait se vend a 22 cts. le litre ä Porrentruy, 23
ä Delemont; 23 cts. pris ä la laitcrie ä Bienne et 25 cts. a
domicile.

— A St-Imier, les Longines fixent, la duree du travail hebdo-
madaire ä 48 heures au lieu de 3o. Les allaires reprennent. Tant
mieux!

— Les communes-frontieres, dont plusieurs du Jura bernois,
font une demarche aupres du Conseil federal afin d'obtenir un
allegement de leurs charges provenant des frais de l'occupation
militaire des frontieres pendant la guerre.

Le 2. — Le Conseil federal revient sur la decision prise par
le service territorial federal concernant l'interdiction de la conference

Fiiglister sur Louvain. Neanmoins, la Direction de la police,
du canton de Berne maintient cette interdiction. 0 logique des
bureaucrates, voilh bien un de tes coups!

— M. Scherrer, notaire k Laufon, est nomme president du
tribunal de ce district. Pas de lutle.

— M.',l\Ierz, juge a la cour supreme, est nomine conseiller
d'Etat en remplacement de M. Könitzer, decede. Le scrutin est.

trös peu frequente : le 6 °/„ des electeurs en moyenne prend part
au vote.

Le 4- — On signale de divers cötes des vols ou tentatives de
vols de poignecs de sonnettes ou de serrures en laiton. En ces
temps de guerre, voila un metal tres recherche!

Le 5. — A Chevenez, une trombe d'eau cause d'enormes de-
gats, ravageant champs et jardins. Une couchc de i5 cm. de
grele couvre la terre en certains cndroits. Pompiers et soldats
sont mis sur pied.

Le 7. — Manifestation populaire k Bienne contre le renche-
rissement des dcnrees alimentaires.

17
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Le 8..— A St-Imier, la commune a depense en ig14, pour
frais de mobilisation et pour travaux executes par les chömeurs,
une somme de 25,622 fr. 70.

Lc 14- — Un ancien habitant de Delemont, M. Adolphe Nuss-
baum, a trouve la rnort sur le Lusitania, 011 il etait cuisinier. Ce
vaisseau a ete torpide par un sous-marin allcmand.

Le 15. — Bien qu'etant en guerre, le gouvcrnement franyais
autorisc les proprietaires de tcrres situees en France a les culti-
ver, ä la seule condition de se faire inscrire la mairie et de se

presenter aux sentinelles. On fait remarquer ä ce sujet que rios
voisins les Francais bien qu'ayant mille raisons d'etre mefiants,
sont plus tolerants que les ofhciers de l'armde suisse stationnes
ac.tuellement ä nos fronti6res.

Le 16. — Les deleguds des trois partis du district de Porren-
truy ratifient rarrangement qui a ete fait sur l'initiative du Con-
seil-Executif au sujet des autorites de district. En voici les conditions

: i° La deputation au Grand Gonseil du cercle de Porren-
truy reste aux liberaux, et cclle du cercle de Courtemaiche aux
conservateurs; 20 Le prel'ct, le president du tribunal et le
prepose aux poursuites ainsi qu'un juge suppleant sont attribues aux
conservateurs, tandis que les liberaux obtiennent la vice-presi-
dence du tribunal, deux juges et deux juges suppleants. Le parti
socialiste a un juge suppleant.

Le 17. — A St-Imier, assemblec populaire complant environ
700 personnes pour protester contre la decision de la Direction
de police bernoise qui interdit ä M. Fiiglister dc donncr une
conference sur Louvain et les atrocites commises par les Allemands.

Le 18. — MM. Comment, Ghoulat et Merguin, deputes au
Grand Conseil font une demarche aupres du commandant en chef
de la police de l'armee pour demander que les gendarmes de l'ar-
mee stationnes a Porrentruy et Boncourt evitent de mecon tenter
le public jurassien par leur zele intempestif.

Le 19. — Ouatre projets sont primds dans le concours ouvert
pour la construction d'un hospice des vieillards ä Deldmont.

Le 20. — M. Gobat, depute k Delemont, demande dans une
seance du Grand Conseil que l'ingenieur du Jura ou son adjoint soit,
comme par le passe, stationne a Delemont. II est repondu ä 1'in-
terpellant que ce n'est pas possible; mais le Directeur des
travaux publics promet formellement que des mesures serieuses se-
ront prises pour le bon entretien des routes du Jura.

— Interpell<5 au Grand Conseil par M. Ryser, conseiller national,

au sujet de l'interdiction faite ä M. Füglister de donner des
conferences sur la destruction de Louvain, M. Tschumy, directeur
de la Justice et Police, dit qu'il maintient cette interdiction pour
des «raisons d'ordre».
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Le 23. — MM. Comment, Jacot et Mouche, deputes au Grand
Conseil, fetent Ic 25e anniversairc de leur entröe dans noire Assemble

legislative. Felicitations ä nos excellents representants.
Le 25. — Pour avoir fait imprimcr un avis mortuaire fantai-

siste de l'empereur Guillaume, deux citoyens de Delemont sont
condamnes par le tribunal militaire, 1'un a un mois de prison et
200 fr. d'amende, l'autre, ä 8 jours de prison et 200 fr. Elle est
raide, la justice militaire!

— Le jour de la Pentecdte, on entend la canonnade en Alsace.
— Le Petit Jurcissieri est, ressuscite!
— Un grave accident se produit. ä Chevenez : des soldats

aidant ä des ouvriers charpentiers it poser une charpente tombcnt
et sept sont blesses, dont deux grievement. L'un d'eux, Argovien,
meurt.

Le 3o. — De nombreux Italiens domicilies dans le Jura par-
tent pour leur pays 011 ils sont rappeles par I'autorite militaire: la
guerre est declaree par l'Italie k l'Autriche. Des manifestations de
Sympathie accompagnent ces braves dans la plupart de nos loca-
Iites.

— A Saules, meurt a l'age de 91 ans Julien Grosjean, un
veteran du Sonderbund.

Le 3i. — Jusqu'ii fin mai igi5, la commune de Bienne a
döpense 126,719 fr. de frais de guerre (secours publics, soupcs
communales, loyers, etc.).

Juin

Le 3. — A St-Imier, une reunion de pres de mille personnes
manifestent contrc le rencherissement des denrees alimentaires.

— La nouvelle route de Pierre-Pertuis, construite parla troupe,
est ouverte ä la circulation. Un öcriteau en bronze porte: «Travail
militaire. Janvier-Mai 1915.»

— Un aeroplane allemand survole Boncourl.
Le 5. — Les journaux annoncent que le gouvernement frangais

a fait don ä la Suisse de l'aeroplane qui s'etait egare ä Porrentruy
en avril. Le Conseil föderal avait, demandd a'l'acheter. Voilä un
beau geste •

— Le Journal du Jura de Bienne se plaint de ce que la censure

de Schaffhouse supprime une partie de son texte destinö aux
abonnes de cette ville, alors que ce journal penetre librement en
Allemagne. Serait-on, en Suisse, plus royaliste que le roi de
Prusse? Belle democratic!

— Les conferences Fiiglistcr stir Louvain sont döfinitivement
intcrdites dans le canton.

Le 6. — Votation de la loi sur I'impdt de guerre. Resultats
du Jura :
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Porrentruy
Delemont
Laufen

1769 oui 261 non
1082 « 147 «

715 « 23 «

1514 « J 46 «

6o3 « 88 «

1811 « i36 «

317« 12 «

23o5 « 71 «

Moutier
Franches-Montagnes
Courtelarv
Neuveville
Bienne

10.116 oui 884 non
On voit par ces chiffres que ies Jurassiens sont de bons pa-

triotes, quoi qu'on en dise
Le 9. — Un övadö de Thorberg, se faisant passer pour capi-

taine, commet de nombreuses escroqueries ä Bienne. Coinme ä

Köpenick!
Le 10. — Le reprösentant de la maison Japy ä Fesches em-

bauclie de nombreux ouvriers suisscs ä Porrentruy.
Le 11. — Des aeroplanes ailemands planent sur Buix et Bon-

court. Toujours la möme violation de notre pays
Le i4. — Un soldat du bataillon 53 cantonne k Buix tue un

de ses camarades et en blesse deux autres en nettoyant, son fusil.
Le 15. — Un autre soldat est tu6 A Mervelier par une mine qui

eclate tardivement.
Le 18. — Un eapitaine d'artilleric frangais descrte et se rend

aux soldats suisses ä Beurnevesin.
— Le Proyres de Tramclan re§oit 1111 avertisseinent de la Chan-

cellerie federate pour avoir publie une poesie du poete Albert
Richard dediee ä Guillaume Ier! A peine croyablc

— La commune de Boujcan vote sa fusion avec Bienne par 268
oui contre 81 non, sur 35o electeurs. La population de Bienne
s'augmente ainsi de 3ooo habitants ct sa superficie de 549 ^ia- 65 a.
Bienne a dejä 986 ha. 88 a.; total i5i8 ha. 57 a. Augmentation
du territoire 56,7 °/°-

Le 20. — Grande fete populaire ä Porrentruy ä l'occasion de
concerts donnes par la musique du bataillon 24. On est patriote
en Ajoie

Le 26. — La conference Fiiglister interdite par le Conseil-Exe-
cutif sur territoire bernois, se donne devant plus de 600 auditcurs
biennois et neuvevillois au Landeron!

Le 27. — La population du vallon de St-Imicr, de son cote,
accourt ä la conference Fiiglister sur Louvain. Celle-ci a lieu en
plein air aux Bugnenets sur territoire neuchatelois. Plus de 3ooo

personnes s'y rendent.
Le 28. — Un avion allemand survole 1'Ajoie et laisse tomber

deux bombes ä environ 3oo mötres de notre frontiöre, ä Delle.
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Le 27. — Cultes militaires, protestant ct catholique, en plein
air ä Tavannes. Defile des troupes jurassiennes (bataillons 21, 22
et 24). On admire l'entrain et l'ordre avec lequel marchent nos
troupes qui sont licenciees apr^s un service de 3 mois.

Le 3o. — Jusqu'ä fin juin, la municipality dc St-Imier a de-
pense pour la mobilisation la somme de 67.982 fr. i5 cts.

Juillet
Le 2. — Grande manifestation ä la Cibourg sur territoire neu-

chätelois. Plus de 8000 personnes venues des Franches-Montagnes,
de Tramelan et de Tavannes assistent ä la conference Fiiglister pro-
hibtle par le gouvernement bernois.

Le 5. — Les hostilites ont toujours lieu ä notfe frontiere k
proximite du Largin, oü les belligerants font de grands prepara-
tifs. Aussi les populations de l'Ajoie sont-elles inqui6tes, ce qui
donnc naissance a des bruits alarmants. C'est ainsi que la nouvcllc
a couru avec persistance que les autorites communales de Bonfol,
Vendlincourt, Beurnevesin et Lugnez ont re$u l'ordre dc faire öva-
cuer leurs localittis. II va de soi que ces bruits sont absolument
faux

Le 6. — line circulaire du Departement suisse de l'economie
politique recommandee aux populations de menager les vivres. Gette
recommandation est presque superflue en ces temps de guerre oü
tout rencherit et oü les occupations manquent souvent aux ouvriers,
particulierementäceux de l'riorlogerie. La viande devient rare et...
chbre le bceuf se vend 2 fr. 60 le kg., le veau 3 fr., le porc de
meme. C'en est assez pour rendre nos populations vegetariennes...
malgre elles

— On raconte que le General Wille a une entreYue avec un
general allemand a Lucelle oü il passe la nuit. Est-ce de la neutrality?

Le 8. — Une grotte est decouverte ä Tramelan. Des travaux y
ont ete executes pour en rendre l'acces facile.

Le 9. — Deces ä Bienne de M. Jean Bähni, depute au Grand-
Conseil. Industriel edaire qui fit beaueoup de "bien.

Le 10. — Cinq soldats, d'origine suisse, qui s'etaient engages

en France depuis le commencement de la guerre, desertent et
arrivent ä Boncourt. Iis sont conduits k Berne. On est unanime a
blämer la conduitc de ces hommes sans parole.

Le 11. — On annonce que dans le Jura bernois, sur 1274 re-
crues, on en a aeeepte 993, soit le 73,2 °/0 (moyenne de la IIe
division : 67,7 %•)

— II y a toujours des gens prets ü profiter du malheur d'au-
trui! Dans plusieurs localites (St-Imier, Bienne, etc.), les autorites

municipales sont obligees de prendre des mesures energiques
contre certains marchands peu scrupuleux qui exigent des prix
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exorbitants de leurs denrees. G'est ainsi que des cerises out etc
vendues i fr le kilog. bien que ces fruits nc soient pas tres rares!
Des prix maxima sont fixös, de maniöre 4 faire cesser ce trafic
honteux.

Le 14. — On signale parmi les homines des bataillons lucer-
nois 4u 4^ et 43 qui ont sejourne quelques semaines en Ajoie,
une trentaine de cas de typhus. Cette nouvclle provoque un certain

emoi dans notre pays et une enquöte st5v6rc s'impose.
Le 17. — ,Une assemblee de deltiguiis de plusieurs villes suisses

se tient 4 Bienne pour etudicr les mesures 4 prendre contre le ren-
chdrissement des vivres.

Le 18. — A Glovelier, des soklats se promenant sur un camion
automobile sont victimes d'un accident. Plusieurs sont blcssös
assez gravement.

Le ig. — On raconte que des soldats allemands ont coupe,
pendant la nuit, une barriere etablie par les nötres pres du Lar-
giri. Naturellement, cette histoire donne lieu a toutes sortes de
bruits, ce qui ne contribue guere ä rassurer nos populations. Celles-ci
craignent toujours un envahissement de 1'Ajoie par les Allemands.
La censure militaire cmpeche la propagation de ces histoires, mais
le gros public se dit qu'il n'y a pas de fumde sans feu.

— Le departement politique annonce que chaque fois qu'un
aeroplane allemand a survole 1'Ajoie, des reclamations ont öte faites
a Berlin et que nous avons obtenu chaque fois des excuses. Ah! le
bon billet! II est vrai de dire que le public s'est souvent demande
si nos autorites ont laisse violer notre territoire sans reclamations.
Maintenant, nous sommes edifies, mais pas preserves

Le 18. — Sept jeunes ganjons de Boufol, äges de 10 a i3
ans, se rendent 4 Pfetterhouse afin de s'engager au service de la
France! Les officiers frangais font comprendre k ces bambins qu'ils
sont trop petits et les renvoient bien vite chez leurs mamans.

Le 23. — Un officier argovien qui a sejourne en Ajoie, rentre
dans ses foyers, ecrit un article tres ölogieux sur les populations
ajoulotes et se declare enchante de son sejour dans notre pays. II
constate que nos populations, bien que differant par la langue des
soldats argoviens s'entendent triis bien avec ceux-ci et que les
relations sont tres cordiales entre civils et militaires. La mobilisation
aura eu pour heureux resultats de rapprocher les citoyens de lan-
gues differentes. Allons, tant mieux

Le 24. — On se raconte, entre quatre yeux, un fait qui, s'il
est vrai, est d'une rtfelle gravite : Depuis quelque temps d<5jA, des
soldats suisses stationnös au Largin, constataient qu'un appareil
tölöphonique donnait de mauvais resultats. Ayant fait une revision

de la ligne, ils s'apergurent que les Allemands avaient bran-
clni une ligne sur celle-Iä, de telle sorte qu'ils surprenaient toutes
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les conversations entre les dilferents postes de notre frontiere. Dc-
puis quand cela cxistait-il? On l'ignore. Mais des gens bien infor-
mes pretendenl que cet embranchement s'etait fait avec 1'autori-
sation d'officiers suisses allemands

Le 28. — Un gros bolide degageant une vive lueur et accorn-
pagnö d'un bruit assez fort est remarque ä Porrentruy, comrne
dans une grande partie de la Suisse.

Aoflt
Le ier. — La fete nationale suisse presente cette annee un ca-

ractere particulier: c'est une ceremonie ä la fois civile et militaire.
Dans toutes les localites jurassiennes eile revet une grande
simplicity, en möme temps qu'une certaine gravity, vu la situation
exterieure. Tous les orateurs rappellent combien nous devons nous
estimer heureux de vivrc en Suisse en « cet Hot de paix au milieu
de la tourmente», alors que toute l'Europe est en feu. Chants, dis-
cours, pieces de musique, exercices dc gymnastique se succedent
avec entrain. Partout rögne 1111 enthousiasme de bon aloi. Les
orateurs militaires montrcnt que c'est ä notre armee que nous
devons le respect de nos frontieres.

— Imposante reunion a Delemont, confprenant trois delegues
du gouverncment, quatre conseillcrs nationauxj la plupart des
grands conseillcrs, les prefets, les inspecteurs primaires et
secondare, des delegues des bourgeoisies et communes municipa-
les, des instituteurs et des professeu'rs, au nombrc de pres de 3oo,
sous la presidencc de M. Germiquet, de Neuveville, pour, s'occu-
per de la creation d'un asile pour les enfants arrieres. Rapport
de M. Möckli, instituteur ä Neuveville, sur ce sujet. Prennent la
parole : M. Burren, directcur de l'assistance publique qui promet
la subvention de l'Etat, mais pas avant 1924 ou 1925!, ainsi que
MM. Simonin et Locher, membres du Gonseil-Executif et d'autres
personnes encore. On decide cle continuer les efforts jusqu'ä ce que
1'ceuvrc soit achevee complötement.

Le 2. — Un soldat du landsturm allemand deserte et se rend
ä Miecourt d'oii il est conduit a Porrentruy puis ä Berne.

Le 3. — On rappelle que ce jour est le premier anniver-
saire de la mise sur pied de l'armee suisse. Une annee de guerre!

Le 5. — Deux tirailleurs algdriens, dont un est caporal et de-
core, desertent et sont conduits ä Porrentruy, puis a Berne.

— De Porrentruy, vers 7 h. et quart du soir, 011 assiste ä un
combat d'aeroplanes contre le ballon captif frangais ä Rechesy.
Pas de ddgats.

— Le 6. — Des demoiselles de tout le Jura envoient regu-
liferement des vivres, cigares et douceurs a des soldats fran^ais pri-
sonniers en Allemagnc.
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— A Saigneligier paraitun nouveau journal : YEleveur suisse,
qui, comme l'indique son titre, s'occupera exclusivement de questions

se rattachant ä l'ilcvage du bitail.
Le 9. — Le bataillon de Iandwehr jurassien 128 est mis sur

pied et se rend ä St-Maurice.
— De Porrentruy on apergoit une escadrillc dc plusieurs avions

dans la direction de Richisy. II s'agit d'avions francais qui font
une incursion en Alsace. Mais les Allemands veillent et opposent
aux Fran^ais une vive resistance. Dans le combat, un des avions
de nationalite allemande est forci de s'icarter. II passe au-dessus
de Delimont et de Moutier, puis il va atterrir pres de Payerne.

Le 10. — Plusieurs communes des Franches-Montagnes re§oi-
vent de la Direction des affaires itrangires l'ordre de prendre des
mesures afin de pourvoir les localites d'eau potable. II s'agit des
villages Les Enfers, Epauvillers, Epiquerez, Goumois, Montfaucon,
Montfavcrgier, St-Brais, Le Bimont, Les Bois et Muriaux.

— Deux soldats fran^ais, dont l'un est Suisse d'origine et
l'autre Russe, sc rendent aux autorites militaires suisses dans le
district de Porrentruy.

Le 11. — Le tribunal militaire siigeant ä Porrentruy con
dainne un instituteur "Vaudois qui refuse de servir son pays pour
des motifs de conscience!

Le 13. — On construit a Tavannes une fontaine en granit sur
laquelle est gravie l'inscription : « En Fan de guerre 191b. »

Le 15. — Les assemblies communales de Porrentruy, Alle,
Vendlincourt et, Bonfol votent la garantie demandee-pour un em-
prunt de 4o,ooo fr. en faveur de la lignc Porrcntruy-Bonfol qui
se trouve dans une situation financiire tris penible en raison de
la guerre.

— La population ajoulote suit avec un vif intiret le jeu des
projecteurs ilectriques de Beifort, de Richesy, d'Alsace, des
hauteurs de Montgremay et des Ordons, qui inondent le pays d'une
vive clarte pendant la plus grande partie de la nuit. Beau spectacle!

— Un terrible accident se produit ä Bienne. Un fabricant d'hor-
logerie brise une bonbonne d'acide nitrique dans sa cave. En vou-
lant recueillir une partie de ce liquide, it en respire les vapeurs.
Ses associes et ses ouvriers viennent ä son secours; ils sorit tous
malades et l'un d'eux en meurt; les autres sont griivement at-
teints.

Le 17. — Les batteries d'artillerie vaudoises, cantonnees en
Ajoie, executent des tirs de nuit avec l'aide de projecteurs electri-
ques. Ges tirs sont suivis par une grande foule jusque vers le
milieu de la nuit.

Le 19. — Dices ä Courtitelle de M. Amidie Comte, indus-
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triel qui, de igo5 ä 1911, fut prefet ä Delcmont. II fut aussi deputd
au Grand Conseil et maire de son village.

Le 20. — La ville de Bienne ayant acquis l'ancien lidtel de la
Couronne, fera restaurer ce monument historique, pour v installer
des services administrates.

Le 24- — La troupe cantonnee ä Asuel construit un chemin
conduisant directement aux Rangiers.

— On a ressenti dans le Jura, comme dans le restc de la
Suisse, un tremblement de terre, de courte dunie, mais assez fort.

— A Boncourt, deces de M. F. Burrus, un des chefs de la fa-
brique de tabacs si connue. Le dtffunt etait depute au Grand Conseil

et maire de sa commune. II occupa, en outre, de nombreuses
autres charges publiques.

Le 26. — A Beurnevesin, un soldat est tud accidentelle-
ment par un armurier qui nettoie le revolver dc son officier.

Le 27. — Un convoi de 45 enfants beiges arrive ä Bienne. Ces
pctits malheureux sont reparlis dans tout le Jura : ä Bienne, a
Saignelegier et ä Porrentruy.

Le 29. — A Delemont out lieu des courses de chevaux qui ob-
tiennent un grand succös. Beaucoup de militaires y prennent part.

Le 3o. — Deux soldats de la ltigion etrangere, d'originc suisse,
desertent et sont amenes ä Porrentruy, puis diriges sur Berne.

Le 3i. — Une escadrille de six avions allemands longelafron-
ti&re suisse se rendant du cötö de Delle. Regus par un violent feu
d'artillerie, ils se retirent; mais l'un des avions qui paraissait at-
leint, traverse la frontiere pros de Buix et passe au-dessus du
village en retournant en Allemagne.

— Toujours violente canonnade ä nos frontiöres. Mais on ne
sait rien de precis sur ce qui se passe de l'autre cötA Des
hauteurs on apergoit la fumee et le soir, la lueur produite par les

coups de canons dans la direction de Pfetterhouse, Seppois, Moos.
— Un sous-officier russe echappe d'Allemagne oil il (itait pri-

sonnier est pris dans la foret de Preles et conduit ä Berne. Un de
ses compagnons s'echappe. Comment ont-ils pu arriver lä?

— Un aeroplane allemand survole Buix et fa contree environ-
nante. II est l'objct du tir des soldats suisses, mais il s'echappe sans
ötre atteint.

Septembre

Le ier. — La chasse est inlerdite dans tout le district de

Porrentruy ä cause de la guerre.
— On projette de drainer la plaine marecageuse qui s'etend

entre Vendlincourt et Bonfol.
Le 3. — Un officier et un soldat sont blesses par l'explosion

d'une grenade aux cours d'essais qui sont faits aux Rangiers pour
le lancement de ces engins.
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Le 6. — Malgre la guerre, la foire de Chaindon reussit bien.
On y constate 968 tötes de gros betail, surtout des chevaux. Les
prix sont tres eleves 1000 fr. pour un poulain de dix-huit mois ct
700 ä 750 fr. pour un poulain d'un an. Betes ä cornes trös chores
egalement.

— U11 soldat du balaillon de carabiniers 2 est tue par one
mine au cours de travaux executes par le genie.

— Des femmes de Montignez, Buix et Boncourt penetrent sans
aucune autorisation sur territoire frangais pour cueillir des mures.
Conduites ä Delle, puis ä Beifort, elles furent retenues quelcpie
temps. Elles sont reläcluies apres des demarches actives de M. le
prefet Chocjuard. Elles seront, en outre, punies par les autorites
suisses.

— Un ciloycn suisse, soldat de la legion etrangere, deserle. II
est pris dans la Haute-Ajoie et conduit a Berne.

— Une collecte faite parmi les soldats du bataillonj 128 en fa-
veur des soldats suisses venant de l'dtranger produit Bio fr.

— U11 cliien enrage mord un enfant ä Porrentruy. Le ban est,

prononce sur les cbiens du pays.
Le ri. — Un deserteur fram;ais arretc ä la frontiere suisse est

conduit ä Porrentruy puis a Berne.
Le 14- — Les troupes de la Ire division quittent l'Ajoie 011 elles

laissent la meilleure impression et d'oü elles empörtent, disent-
elles, un excellent souvenir. Dans la plupart des localites les
soldats font des arcs de triompbe, des devises entourees de branches
de sapin, les gudrites sont ornees de petits drapeaux: tout cela en
'honneurde la Ve division qui leur succede. Aux Ebourbettes, pres

de Charmoille, un jardin pittoresque commence des le debut de la
guerre renferme des dessins joliinent executes a meme la terre
au moyen de tessons de bouteilles, de pierres blanches, de mor-
ceaux de briques et representant les ecussons fdderaux ct cantonaux,
des inscriptions, etc. II en est de meine ä Lucelle. Beaux souvenirs
de la mobilisation, mais qui ue durcront pas, mallieureusement!

— Un avion allemand survole deux fois de suite TAjoie dans
les environs de Buix et Boncourt. II est accueilli par une vive
fusillade, mais n'est pas atteint.

Le 14. - U11 fait interessant se produit ä notre frontiere nord.
Depuis plusieurs inois, les populations de l'Ajoie aper<;oivent vers
Rechdsy un ballon captif fran^ais que le peuple appelle, a cause de
sa forme : « La chenille ». Elle sert ä l'observation du champ de
bataille en Alsace. Or, le i4, vers 2 heures, de differentes localites,

bien des personnes ont. remarquö de nombreux obus eclatant
autour du ballon. Bientöt une lueur l'enveloppe et, a ce
moment, il commence ä descendre. Le soir, on apprend que ce sont
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des canons allcmands qui I'ont abattu. II n'estpas detruit, inais un
peu endommage, et le lendemain il plane de nouveau.

Le i4-— Au Grand Conseil, M. Chavannes demande des
explications au gouvernement au sujet des fouilles qu'on se propose de
faire dans le Jura pour trouver de la houille. M. le. Dr Moser, con-
seiller d'Etat, repoud que le gouvernement s'interesse beaucoup a
cette question et que Ton cherche un etablisscment ä qui l'on pour-
rait accorder la concession miniere, d'apr&s la loi de i853. Les frais
de sondagc s'dlöveraient a pres d'un demi-million et des pourparlers

sont engages avec la Sociöte Louis de Roll qui s'engagerait ä
verser le quart des benefices nets ä l'Etat. Mais il faut attendre
la fin de la guerre pour commencer les travaux.

Le 17.— U11 nouvel avion dont 011 ignore la nationality survole
Porrentruy et Alle. II est cauonn(5 par nos batteries.

— Toute la seinaine une violente canonnade se fait entendre en
Alsace. A Bonfol et Beurnevesin, les fenetres tremblent.

— Le Grand Gonseil vote un subside de 20 °/0 pour frais de
dessechement du marais pr£s de Bellelay (Lanoz-Dessous). Gout
47,000 fr.

— L'assemblee des proprietaires des vignes de Neuveville
decide de laisser toute liberte aux A'ignerons pour commencer la ven-
dange qui sera excellente, ä ce qu'il parait.

Le 20. — Un cours de gardes-forestiers jurassiens, comprenant
23 elöves, a lieu a Tavannes.

— Le Bureau de la Presse k Delemont' publie un dementi ä tous
les racontars qui circulent dans le pays au sujet des incidents qui
se seraient passes a la frontiere allemande (fils de fer coupes, ligne
de telephone interceptee, etc.). Le peuple reste sceptique aux
dementis officiels. Peut-etre a-t-il raison.

Le 21. — Un biplan venant dc l'ouest passe au-dessus de Por-
renfruy. On se demande avec inquietude quand cela finira!

— De la frontiere on assiste ä un combat interessant entre
aeroplanes fran^ais et allcmands. Ceux-ci echouent dans leur
nouveau projet d'abattre la « chenille » de Rtichesy.

— Cela devient grave! U11 avion allcmand — on dit meme deux
— venant probablement de la direction de Montbeiiard, traversent
I'Ajoie. En passant au-dessus de la ferme du Cras-d'Ermont, k mi-
chemin entre Porrentruy ct Courgenay sur l'ancienne route, l'uu
d'eux laisse tomber une bombe qui eclate ä environ 5o metres de
la dite ferme. Elle fait dans la terre un gros trou mais heureuse-
inent ne cause aucuu degät! On peut juger de Temotion causee

par cet incident flans tout le pays, ct l'on sc demande avec anxitite
ce que cherchent nos voisins du nord. Le Gonseil federal a charge
le ministre suisse ci Berlin de faire une reclamation aupres du gou-
vernement allemand en demandant la punition de l'aviateur cou-
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pablc. Du restc, le ministre d'AUeinagnc ä Berne, aussitot au cou-
rant de cette affaire, s'est empresse de se rendre auprf:s du chef
du Departement politique pour lui cxpriiner ses regrets.

Le 22. — Encore deux avions sur l'Ajoie. On ne les comptera
bientöt plus Decidement, ils en prennent ä leur aise A rcmar-
quer que les aviateurs frangais evitent soigneusement notre terri-
toire.

Le 24. — Le Conseil-Executif classe comme monument histori-
que l'Ancienne Couronne batie dans le style de la Renaissance en
1578-82, ainsi que le portail de la propritHe Wildermeth a Bienne.

Le 3o. — Un communique officiel du Departement politique
federal annoncc que Ic gouvernement allemand a etabli, apres en-
quete, que les deux aviateurs ne connaissant pas bien la contree
et contraries par un temps brumeux (ceci est faux) se sont egares
sur territoire suisse le 21 septembre dernier et ont laisse tomber
une bombe pres de l'Ermont (commune de Courgenay). Des mc-
sures sevöres ont ete prises contre les coupables et le gouvernement

imperial exprime au Conseil federal ses plus vifs regrets pour
cet incident.

— La frontiere fran^aise est completement et rigoureusement
fermtle pour quelques jours. On croit qu'il y a d'importants mou-
vements de troupes du cötö de l'Alsace.

— Au Conseil national, M. E. Daucourt developpe une
interpellation sur les incidents qui se sont produits entre civils et mili-
taires dans le Jura-nord. Ces incidents relates ici mßme ont pro-
voqud un grand mecontentement dans la contree et ont aigri les
populations contre certains officicrs. M. Decoppet, conseiller ftSdA—

ral, repond qu'il ignore la plupart de ces faits, lesqucls, ä son
point de vue, ne sont pas graves. L'interpellateur ne peut se de-
clqrer satisfait.

Le 3o.— Inauguration du nouveau batiment de l'Orphelinat du
district ä Gourtelary.

Octobre

Le ier. — Ouvertüre du tunnel Moutier-Granges (8565 metres).
Sa construction a coüte 25 millions fournis presque exclusiveinent
par la France. Raccourcit de 16 km. la distance Moutier-Bienne.
Grands avantages : amelioration des relations entre le Jura-Nord
et la lignc Bäle-Bienne, Berne et la Suisse fran§aise, permettra un
grand trafic entre la France, la Belgique et l'ltalie par le Lcetsch-
berg. Cinq trains omnibus et deux express dans chaque direction.

— A Saignelegier, le m6tre cube cle bois se vgnd 35 et 36 fr.
Le 11. — La circulation ä la frontiere depuis Lucelle a Ghar-

moille est interdite.
Le 17. — Reunion annuelle de la Societe jurassicnne de Deve-

loppement 5 Neuveville.
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— Uti avion allemand survole le Jura du Nord au Sud et va
jeter 8 bombes sur Chaux-de-Fonds et le. long de la ligne Saigne-
Iegier-La Chaux-de-Fonds. Un deuxieme passe sur l'Ajoie. De plus
en plus fort!

Le 21. — 53e assemble generale de la Sociele jurassienne
d'Emulation a Porrentruy, a quelques kilometres du champ de ba-
taille.

Le 3i.— Election a Bienne de M. Adrien Brandt, industriel,
et dans le cerclc de Gourtemaiche, de M. Georges »Saunier, maire
ä Damvant conime deputes au Grand Conseil.

Novembre

Le 6. — A Delemont, on celebre le cinquantenaire de la
construction du temple protestant.

Le ii. — La St-Martin se celebre cette annee en Ajoic et dans
la Vallee, mais bien modestement. Toutefois le Conseil-Execulif a

permis de danser.
Le i5. — Dans tout le Jura — comme du reste en »Suisse —

on cominemore le centenaire de la bataille de Morgaten, surtout
dans les classes, par l'execution de chants patriotiques, le recit de
la bataille et des allocutions de circonstance. Des cartes speciales
se vendent partout.

— Le Conseil-Executif nomine conime professeur de fram;ais a
l'Univcrsite de Berne, M. Gonzague de Reynold, ecrivain, jusqu'ici
privat-docent k Genöve. Cette nomination est tres mal accueillie
dans tout le Jura, car on n'oublie pas le jugement aussi faux qu'in-
jurieux que ce jeune homme a lance contre les Jurasssiens. D'au-
cuns lni reprochent aussi ses idees aristocratiques et I'on regrette
generalcment ce choix qui est un nouveau diifi jete k notre
population.

Le ii\. - II y a un siecle aujourd'hui que le Jura fut reuni au
canton de Berne. Or, le centenaire devait etre celebre le ior aoüt
1915 (voir ci-dessus page 254). Mais la guerre a derange tous les
preparatifs et l'evtinement n'est commemore qu'h Bienne oil d'eux
discours sont prononces devant une nombreuse assistance et ä
Neuveville par la Section de la Societii d'Emulation. A propos de
l'abstention du Jura a celebrer cet. evenement, on fait remarquer
que les Jurassiens, bien que n'ayant en somme pas de reproches
bien graves ä faire au regime bernois, n'en sont pas moins pas-
sableinent aigris depuis le debut de la guerre. 11 a fallu cet evenement

pour faire eclater l'antithese latente entre les races germaine
et latine.

— Le ballon captif suisse est ä Miecourt oil il fait des observations

sur le front franco-allemand.
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— A Buix, une scntinelle tire sur un jeune hommc qui rentre
tranquillement chez lui. II n'est pas attcint. Mais, ne dirait-on pas
que nous vivons dans un pays cu guerre?

— Une belle route construite par la troupe entre La Scheulte
et le canton de Soleure est livrde it la circulation publique.

Decembre

Lc 5. — Conference ä Porrentruy de M. Eugene Bricux de
1'Academie franchise. L'dminent dcrivain a bien voulu se deranger
pour parier de ses aveugles de guerre en un langage eleve et pour-
tan t simple qui arrache des larmes aux auditeurs. Apres une pa-
reille conference, comment pourrait-on ne pas admirer et aimer la
France?

— Fondation d'une societe des carabiniers du Jura.
Le 7. — De l'Ajoie, on apercjoit un avion ii la frontiere et Ton

distingue fort bien la iueur produite par l'eclatement des slirap-
nells qui le canonnent.

Lc 18. — Lc canon tonne nuit ct jour en Alsace avec une
grande violence et fait trembler les vitres dans les villages voisins
de la frontiere.

— Les journaux jurassiens constatent avec stupefaction qu'un
photographe — Prussien d'origine — est admis dans toute la zone
interdite et est autorise a photographier les soldats suisses, alors
que les Suisses ne le sont. pas Que peut-on penser de notre
Etatmajor apres celle-h\

Le 2.5. — Noel de guerre! Cette belle fete est. celdbree par les
soldats et officiers stationnds dans le pays. A part cela, ces jours
se passcnt calmernent, car on soupire tonjours aprds la paix.

GUSTAVE AMWEG,
Secretaire du Cornite central.
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